
Autopromotion des femmes et des ménages - RESECAL - Sénégal   

Titre de l’expérience Nom de l’expérience, au maximum une phrase synthétisant l’expérience. 

Intérêts pour le thème et/ou participation à l'atelier :

□ Construction de la demande 

□ Financement de la formation 

□ Pratiques innovantes en agroécologie 

Zone / lieu Préciser le pays/zone d’intervention et ses caractéristiques si celles-ci ont un impact sur l’expérience. 

Date et durée  Quand et combien de temps l'expéruence a-t-elle duré ? 

Contexte Identifier et préciser les éléments majeurs en relation avec le déroulement de l’expérience. Ils peuvent être du 
domaine économique, politique, social, environnemental ou autre (500 caractères max). 

Vos coordonnées Nom personne ressource, nom structure, tél, mail 



État des lieux et constats de départ Pourquoi l’expérience a-t-elle été initiée dans cette zone ? Il s’agit ici d’explorer les raisons 
qui ont conduit à l’initiative. 

Initiatives précédentes  Mentionner toutes les activités antérieures (s’il y en a eu) en lien avec l’initiative. Elles comprennent le 
travail effectué par d’autres institutions dans d’autres zones ou ce qui a été fait antérieurement dans la zone d’étude. 

Objectifs  Qu’est-ce que l’expérience a voulu réaliser, changer, améliorer ? Quels étaient les objectifs visés, la finalité des activités 
menées, les publics cibles ? De quelle manière ces objectifs se rapportent aux missions de l’organisation porteuse de l’initiative. 

Acteurs principaux / rôles Décrire les acteurs (actuels ou historiques) impliqués dans le projet : partenaires techniques, 
institutionnels, financiers, etc. Préciser leurs rôles et responsabilités ainsi que les relations qu’ils entretiennent dans le cadre du 
projet. 



Actions Décrire succinctement les activités principales menées dans cette expérience et leur mise en œuvre (250 mots max.) 

Analyse au regard des thématiques des ateliers 

Il s’agit ici d’alimenter la réflexion autour des thématiques des ateliers prévus dans le cadre du séminaire. Pour chaque 
thème, faire une synthèse des pratiques liées à l’expérience présentée, ses réussites et ses limites. 

La demande & besoins en formation continue des producteurs et productrices. Comment s’est-elle construite ? Comment 
ont été identifiés les besoins ? Comment a été construite l’offre en formation  ? (250 mots max.) 

Le financement des dispositifs de formation. Comment a été financé ce dispositif de renforcement de capacités destinés 
aux producteurs et productrices ? Comment a été dimensionné et conçu le dispositif au regard des ressources disponibles et 
de sa pérennité ? (250 mots max.) 



La place de l’agroécologie dans les formations. Comment a été prise en compte l’agroécologie dans les activités de 
renforcement de capacités  des producteurs et productrices (construction de la demande, de l’offre, modalités pédagogiques) (250 
mots max.) 

Quels sont les 5 principaux conseils que vous donneriez pour mener une expérience telle que celle décrite ? 
Il s’agit ici de prioriser et de sortir de votre propre contexte pour mettre au profit de l’ensemble vos difficultés de parcours. 

Ressources Partager ici les supports accessibles en ligne qui décrivent votre expérience. 


	Appel à contribution
	Expériences de formation continue des producteurs et productrices
	Complétez le formulaire suivant


	Construction de la demande: Off
	Financement de la formation: Off
	Pratiques innovantes en agroécologie: On
	Zone: SENEGAL – Région de Fatick – Département de Foundiougne – Arrondissement de Toubacouta –  dans les communes de Toubacouta, Nioro Alassane Tall, Saloum Diané, Keur Samba Guèye  et Karang.Le delta du Saloum avec ses conditions éco-climatiques combinées à une disponibilité permanente d’eau et à une nature des sols adaptés à la culture, donnent à la zone de Toubacouta une particularité marécageuse. Ainsi le maraîchage constitue la principale culture de contre saison (saison sèche) et occupe une place importante dans la production hivernale. Dès lors, elle constitue une source de revenu influente pour les ménages ruraux par l'intermédiaire du travail agroécologique des femmes.
	Date: Cette expérience avec le projet RESECAL s'est réalisée en deux phases de trois (03) ans et une phase de 04 ans. Le projet RESECAL a été lancé en 2013 après le projet « Lëngo » dont il constitue la suite logique. Le projet « Lëngo » a été réalisé en synergie avec 3partenaires : Caritas Kaolack, Symbiose  et Enda Santé  dans ses phases successives de mise en œuvre  en 2010 et 2012 et avait pour objectif de lutter contre l’insécurité alimentaire et d’améliorer le bien-être des populations de Toubacouta avec comme bailleur l’ONG Horizont 3000. 
	Contexte: La problématique des rapports de genre constitue un des freins au développement local avec un accès différencié et souvent inéquitable aux ressources productives qui limite les capacités d’auto-promotion des groupes vulnérables, comme les femmes et les jeunes. Ainsi, l’accès à la terre, malgré toutes les réformes, demeure toujours complexe avec un système de gouvernance foncière, où la persistance des coutumes laisse peu de prérogatives aux femmes en matière foncière surtout en milieu rural. Ces pratiques sont au désavantage des femmes et des jeunes, qui souvent n'ont que des fonctions contributives dans l’exploitation familiale, avec des pouvoirs et des responsabilités très limités. Le pouvoir reste concentré entre les mains du chef de ménage limitant ainsi les possibilités de valorisation différenciée des ressources et leur utilisation pour l’amélioration des conditions de vie et le bien-être familial. Le problème centrale noté dans la zone de Toubacouta à savoir l’accès à certains services pour les femmes, constitue également un grand frein à la promotion socio-économique des ménages. Les femmes sont confrontées à des difficultés dans l'exercice de leur travail reproductif (par exemple faire moudre quotidiennement le mil pour les repas familiaux), alors que l’accès amélioré à un tel service, en plus de résoudre cette corvée, favoriserait le développement de micro-entreprises, qui restent encore très limitées dans la zone de Toubacouta.
	Constats: La zone de Toubacouta, à l’instar des autres zones, reste majoritairement dominée par les femmes et les jeunes, dont le dynamisme est reconnu pour impulser le développement socio-économique des ménages et des terroirs. La mise en œuvre du projet Resecal, a permis de comprendre que partout où l’opportunité est donnée aux femmes et aux jeunes d’accéder aux ressources productives, les conditions de vie des ménages et leur stabilité peuvent être améliorées permettant ainsi d'atteindre un niveau de sécurité alimentaire et nutritionnel assez satisfaisant. La particularité de cette zone est que la nature est encore généreuse, avec des sols ferrugineux tropicaux peu lessivés, favorables à l’exploitation agricole, mais surtout l’existence de ressources en eau douce, dont l’accès se fait à des profondeurs à faibles moyennes.
	Initiatives précédentes: Dans la zone de Toubacouta, les expériences des phases précédentes (01 et 02), ont montré que l’exploitation et la valorisation des ressources et potentialités locales, tant humaines que naturelles, peuvent permettre d’asseoir un niveau de sécurité alimentaire satisfaisant pour les bénéficiaires. Il s’agit donc au cours de cette phase, d’approfondir et d’élargir les résultats et acquis déjà obtenus au profit des ménages et communautés, en parfaite collaboration et synergie avec les acteurs. Le rôle des femmes dans la sécurité alimentaire et l’amélioration des conditions de vie des ménages est crucial et les maigres moyens de production qui sont mis à leur disposition, à travers de petites parcelles de terre l’ont prouvé. Aujourd'hui, les femmes produisent de manière régulière et leurs ménages d’origine ne font plus face à des problèmes d’alimentation et le surplus des revenus permet une meilleure prise en charge d’autres besoins sociaux (santé, éducation, habitat, etc.).
	Objectifs: La question de la sécurité alimentaire et nutritionnelle, demeure au cœur des politiques publiques, et le projet Resecal s’inscrit parfaitement dans l’objectif du programme Horizont3000 Sénégal. Il travaille ainsi dans sa zone d’intervention, à apporter son input à l’atteinte de cet objectif programmatique.Que les ménages de la zone de Toubacouta, améliorent leur niveau de sécurité alimentaire et nutritionnelle, grâce à une valorisation durable des ressources locales à l’horizon 2022.
	Acteurs: - Horizont3000 est le partenaire technique et financier de ce projet mis en œuvre par Caritas Kaolack. - Les élus locaux des cinq (05) communes, qui ont en charge le pilotage du développement local et dont le renforcement des capacités est nécessaire en vue de les aider à assumer pleinement leur mission en accompagnant l’équipe dans la mise en œuvre du projet ;- Les CAC ou Cadres d’alliance et de concertation sont des organisations communautaires de base, sur lesquelles, l’équipe projet s’appuie pour dérouler toutes ses actions au niveau local, notamment les mobilisations sociales, la mise en place des investissements et d’actions communautaires ;- Les groupements de producteurs, à savoir les maraîchers, les transformateurs des produits agricoles, les apiculteurs, dont l’objectif d’amélioration du niveau de sécurité alimentaire, s’appuie en grande partie sur le résultat de leurs actions productives. - Les autres regroupements autour de centres d’intérêt commun, comme les apprenantes et relais des classes d’alphabétisation, les membres des comités de gestion des ressources naturelles, des dispositifs de sécurité alimentaire et nutritionnelle (warrantage, greniers de l’enfant, de prévoyance, banque céréalière), dont l’organisation et l’amélioration de la gestion des activités qui leur sont dévolues, s’avèrent indispensables pour une amélioration dans la gestion des ressources et du bien-être des bénéficiaires.
	Actions: Le projet renforcement des capacités et sécurité alimentaire, fait partie intégrante du programme Horizont3000 - Sénégal et travaille ainsi à l’atteinte de l’objectif fixé autour de la sécurité alimentaire, en parfaite concertation avec tous les autres projets. C’est ainsi que tous les axes d’intervention du projet, à savoir le renforcement des capacités techniques et organisationnelles, l’amélioration des revenus monétaires et non monétaires, la gestion communautaire et durable des ressources, la mise en place de dispositifs de sécurité alimentaire et nutritionnelle, constituent une contribution dans les thématiques du programme. Il s’y ajoute que le programme, privilégiant la synergie entre les partenaires, le projet Resecal, en fait un principe d’intervention, pour exploiter le capital compétences, existant au sein du réseau, en vue d’une meilleure efficience mais aussi efficacité. La persistance de l’insécurité alimentaire dans notre zone d’intervention, est surtout liée au fait que la sécurité alimentaire était beaucoup plus fondée sur des activités très aléatoires, à savoir les cultures sous pluie. Diversifier ainsi les sources de revenus des ménages, surtout à partir d’activités fondées sur la maîtrise d’eau, la transformation des produits agricoles, est un gage dans l'amélioration de l’alimentation, mais également de prise en charge des autres besoins sociaux, qui impactent même cette sécurité alimentaire et nutritionnelle.
	Demande: La production maraîchère organique se fait sur la base de pratiques et techniques avérées qui requièrent un savoir sur les sciences agronomiques. La spécificité de cette culture maraîchère est son caractère organique, rejetant toute forme d’usage de fertilisants ou produits de traitement chimiques de synthèse. Pour instaurer ce type de culture, un renforcement de capacités basé sur la formation continue était nécessaire. C’est ainsi qu’une série d’ateliers de formations théoriques et pratiques ont été tenus dans les périmètres maraîchers par des techniciens de la Caritas au profit des productrices maraîchères . Les thématiques ayant fait l’objet de ces formations sont :- Techniques de pépinières maraîchères ;- Gestion de parcelle et itinéraires techniques ;- Instauration de règlement intérieur et de code de gestion de l’eau ;- Fabrication des produits de traitement naturels (biopesticides) ; - Fabrication de fertilisants naturels (biofertilisants).Au sortir de ces ateliers de formations chaque productrice assure la gestion technique de sa production, celles pour qui l’assimilation des techniques n’est pas effective, par acte de solidarité, bénéficie du soutien technique des autres femmes maraîchères. Pour parer à d’éventuelles attaques ou maladies sur les plantes, les biopesticides sont utilisés de manière préventive. 
	Financement: Le dispositif de renforcement de capacités destiné aux productrices est financé dans le cadre du projet Resecal par le bailleur Horizont3000. Aussi, Caritas Kaolack dispose d'un centre de formation agricole qui facilite la formation théorique des femmes suivie d'une formation pratique au sein de leurs parcelles. 
	Agroécologie: Des fiches techniques et brochures sur la production agroécologique sont élaborées par le projet. Elles servent de support aux actions de formations. Dans le cadre du projet Resecal, la pratique de l'agroécologie demeure une obligation à tout producteur exerçant dans ses espaces communautaires de production. Cela est matérialisé par la mise en place de codes de conduites avec des comités de gestion qui veillent à l'application des règles et normes agroécologiques. 
	Conseils: - Mettre en place un dispositif organisationnel performant (coopérative par exemple)- Favoriser la cohésion sociale dans les villages qui se manifeste par l’entre-aide et la solidarité entre producteurs.- Mettre l'accent sur le renforcement de capacités et le respect des itinéraires techniques, ce sont des piliers importants pour une bonne production tant sur les rendements que la qualité des produits- Instaurer des chartes ou règles de gestion, ce qui est fondamentale pour une bonne gestion d’un bien communautaire comme le périmètre maraîcher, mais aussi le respect des règles consensuelles.- Encourager la culture maraîchère en toute saison, pour qu'elle soit un moyen sûr de sécurité alimentaire et nutritionnelle en favorisant la consommation des légumes frais -Encourager la formation des femmes aux techniques agroécologiques 
	Ressources: Vidéo en ligne sur le projet Resecal disponible sur Youtube: https://www.youtube.com/watch?v=BYCeNO11Zpo 
	Titre expérience: Le maraîchage organique, une ressource de proximité pour l’autopromotion des femmes et des ménages de la zone de Toubacouta
	Coordonnées: Danilo FAYE, CARITAS KAOLAK : Rue de la gare, SONES * hôtel Dior, B.P 482 – Kaolack – Sénégal. Téléphone : +221 339412730 / 339412030. Mobile : / Tel 221 771627816 Email : danilofaye@hotmail.fr 


